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Q-enre  Coelogyne.

(Tribu  des  Kpirlendrées.  —  Sous-tribu  des  Go

J^  tymologie

dans la plupart c

h  istorique  -  Le  genre  Coelogyne  a  été  établi  par  Linolry,  qui  le  décrivit  scus  la  pi.  33  d
son  ouvrage  intitulé  Collectanea  Botanka,  publié  de  1821  à  1825  (il  paraît  que  1

le Pleione à son rang générique. Nous croyons devoir nous ranger à ce dernier avis car, a
v. point de vue horticole du moins, les deux genres ne peuvent guère être confondus.

-  v  \\  C  aractères  —  Sépales  presque  égaux,  dressés  ou  étalés,  libres  01
légèrement  soudés  entre  eux.  Pétales  sembables  au  sépale  postérieu

.  S  —J  L  ou  parfois  très  étroits.  Labelle  sessile  à  la  base  de  la  colonne,  dressé
non  creusé  en  sac  à  la  base,  distinctement  trilobé,  à  disque  généralemsn

tes  saillantes.  Colonne  dressée,  allongée,  sans  pied
munie  de  deux  ailes  au  sommet;  ciinandre  oblique,  dilaté  en  une  membrane  mince
entière  ou  denticulée.  Anthère  biloculaire,  inclinée  en  avant;  quatre  pollinie



—  Herbes  épiphytes,  cespiteuses  ou  rampantes,  à  pseudobulbes  ordinairement  s
montés  de  deux  feuilles,  qui  sont  coriaces,  nervées  et  persistantes.  Hampes  mu
flores,  naissant  tantôt  à  la  base  des  pseudobulbes,  tantôt  à  leur  sommet  et  entre
feuilles.  Fleurs  grandes,  en  grappes  lâches,  à  bractées  souvent  caduques.

lui  décrivant  les  IMeione,  nous  indiouerons  les  caractères  oui  distinguent  les  de

r  étribution  géographique.  —  On  connaît  près  de  70  espèces  de  Coelogyne,  qui
croissent  dans  une  aire  géographique  assez  restreinte  ;  près  des  trois  quarts

d'entre  elles  habitent  l'Inde  anglaise;  les  autres  se  rencontrent  dans  les  régions  tropi-
cales  voisines,  et  spécialement  dans  l'Archipel  Malais;  une  seule  atteint  la  Chine
méridionale.  Elles  abondent  particulièrement  sur  les  pentes  méridionales  de  l'Hima-
laya,  entre  1000  et  20C0  mètres  d'altitude,  mais  quelques-unes  s'élèvent  même  jusqu'à
3000 mètres.
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("^oelogyne  cristata,  Lindi.

GOEIiOGYNE  à  CRÊTES.

C  ynonymes.  —  Çymbidium  specioàssimum  Don.  Prodr.  FI.  Népal  ,p.  55  [i&zb).  —  Pïc'wnc
speciosissnna O. Kunt/e. Revis. Gen. PL, p. 68 1 (1891).

l  _"-=*=^~s  s=  ~-«»j  Pseudobulbes  ovoïdes-oblongs,  obscurémert  anguleux,  longs
'\  de  4  à  6  centimètres,  naissant  à  quelques  centimètres  l'un  de

/^T^L-j^^r^^-  .  N*  l'autre,  le  long  d'un  rhizome  écailleux.  Feuilles  sessiles,  lan-
/\  /  <:v  ^^^vf^r  ~^^>  céolées-allongées,  aiguës,  arquées,  longues  de  2  à  3  décimé-

Hampes  naissant  de  la  base  des  pseudobulbes,  de  la
longueur  des  feuilles  ou  un  peu  plus  longues,  terminées  par

/■  'Jr  '  une  grappe  penchée  formée  de  5  à  9  fleurs.  Bractées  oblongues,
'~^''^X¥  ""~~)  aiguës,  brunâtres,  persistantes,  longues  de  3  à  5  centimètres.  Fleurs  très

4  ('  ,/  J  odorantes,  atteignant  de  7  à  9  centimètres  de  largeur.  Sépales  et  pétales
\v  %■'  1  '  y/^  presque  égaux  et  semblables,  oblongs-lancéolés,  un  peu  obtus,  ondulés,

S  ^-  /Vjî  ^  tr  ^  s  étalés,  d'un  blanc  pur,  avec  une  macule  d'un  jaune  paie  un  peu  plus
haut  que  le  milieu,  et  cinq  crêtes  longitudinales  minces,  d'un  jaune  orangé,  bordées
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•  Kl.iuiVNI-:  l'KISTATA  ALBA  Mo,



Qoelogyne  cristata,  var.  alba,  Moore.

COEIiOGYNE  à  CRETES,  variété  BLANCHE.

Coelogyne cristata var. alba Moore in Gard. Chron., new ser., xv, p. +42 et 5n (1S81).

Q  ynonyme.  —  Coelogyne  cristata  var.  hololeuca  Rchb  f.  in  Gard.  Chron.,  new  ser.,  xv,
p. 363 (i88îj.

Cette  variété,  qui  a  fait  sa  première  apparition  en  Angleterre  en  1  881,  ne  diffère
du  type  qu'en  ce  que  ses  fleurs  sont  entièrement  blanches,  le  labelle  même  ne  pré-
sentant  aucune  trace  de  couleur  jaune.

L'exemplaire  représenté  ici  fait  partie  des  collections  de  M.  STREPMANN,  horticul-
teur  à  Molenbeek-St-Jean.
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Dict,  tcon  di Coe/ogt/rie. PI. 2.

COELOGYNE  FULIGIXOSA,  Ld



(^  oelogyne  fuliginosa,  Ldi.

COEIiO€YNE  COUItEU^  de  SUIE.

yne  fuliginosa  Ldl.  in  Loddiges  Catalogue;  Folia  Orch.,  Coelog..  p.  12.

i.  —  ?  Coelogyne  triplicatula  Rchb.  f.  in  Bot.  Zeit.,  1864,  p.  41  3  ;  A'en/a,  m,
Tb. 166.

ne  couvert  d'écaillés  brunes  et  imbriquées.  Pseudobulbes  presque  cylin-
ues,  anguleux,  longs  de  5  à  8  centimètres,  un  peu  espacés  le  long  du
rhizome.  Feuilles  largement  lancéolées,  aiguës,  longues  de  12  a  15  cen-
timètres.  Grappes  plus  courtes  que  les  feuilles,  portant  de  2  à  4  fleurs,  à

pédoncule  commun  vert  et  arrondi.  Fleurs  s'épanouissant  ordinairement  une  à
MMllff)  '  une  -  Sé  P  aIes  étalés,  ovales-lancéolés,  aigus,  d'un  jaune  d'ocre  avec  des  lignes

;  fnn,w  S  longs  de  3  12  centimètres.  Pétales  plus  ou  moins  réfléchis,  linéaires-
c,  d'un  jaune  pâle,  aussi  longs  que  les  sépales.  Labelle  un  peu
sépales  latéraux,  dressé,  à  contour  largement  ovale,  distincte-

lobé  ;  lobes  latéraux  presque  aigus,  dressés,  frangés  antérieurement,  à  face
r  des  sépales,  à  face  interne  un  peu  teintée  de  brun  ;  lobe  termi-
:ulaire-oblong,  obtus,  à  bord  entièrement  frangé,  d'un  brun  foncé

PYjt?  pedonculplus foncées,
filiformes, fle
plus court qu



obscur  un  peu  n  .  -que  muni  de  deux  crêtes  crispées,  d  un  brun  très
foncé,  finissant  brusquement  vers  la  base  et  se  prolongeant  presque  jusqu'au  sommet.
Colonne  grêle,  claviforme,  un  peu  incurvée,  d'un  jaune  très  pâle,  longue  de  deux
centimètres et  demi.

Cette  espèce,  qui  paraît  assez  variable,  est  originaire  du  nord  de  l'Inde,  d'où  elle  a
été  introduite  en  1838  par  LoDDlGES,  célèbre  horticulteur  anglais.  Plus  tard,  elle  a
été  retrouvée  par  Sir  JOSEPH  HoOKER  dans  les  mêmes  régions,  sur  les  rochers  dans
les  vallées  des  montagnes,  à  une  altitude  d'environ  1700  mètres.

Nous  sommes  redevables  de  l'exemplaire  figuré  ici  à  M.  Lionet,  de  Brunoy  (Seine-
et-Oise),  chez  qui  cette  espèce  était  en  pleine  floraison  au  mois  d'août  dernier.
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YXE  SPECIOHA,  Ldl



poelogyne  speciosa,  bi
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l'espace  compris  entre  les  crête-  frangées;  lobe  antérieur  blanc,  légèrement  réfléchi,
parcouru  par  des  veines  nombreuses,  ramifiées  et  saillantes  à  la  face  interne,  à  bords
denticulés  et  ondulés,  arrondi-tronqué  au  sommet  et  légèrement  émarginé.  Colonne
grêle,  claviforme,  incurvée,  ailée  dans  la  partie  supérieure,  blanchâtre.

Cette  espèce  est  originaire  de  l'île  de  Java,  où  elle  croît  particulièrement  sur  le
mont  Salak,  à  une  altitude  de  iooo  à  1700  mètres,  et  où  elle  fut  découverte  dans  la
première  partie  de  ce  siècle  par  le  célèbre  botaniste  hollandais  BluMe.  Elle  fut  intro-

ment  et  ses  fleurs  ont  une  longue  durée.

(Seine-et-Oise).
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r^oelogyne  speciosa  var.  albicans,  Veitch.

COELOGYNE  BRILLANTE  var.  à  FLEURS  BLANCHATRES.

Fleurs  plus  grandes  que  dans  le  type,  le  labelle  atteignant  jusque  7  à  7  1/2  cm.
de  longueur.  Sépales  et  pétales  d'un  vert  jaunâtre  clair.  Labelle  blanc,  le  lobe  anté-
rieur  immaculé,  les  lobes  latéraux  tachetés  de  brun  rougeàtre  à  la  face  interne,  ainsi
que  la  portion  comprise  entre  les  deux  crêtes  frangées.  Colonne  blanche.

On  sait  que  le  Coelogync  Specissa  est  peu  sujet  à  varier,  tant  pour  la  dimension  de
ses  fleurs,  que  pour  leur  couleur.  La  forme  que  nous  figurons  ici  est  la  variation  la
plus  éloignée  du  type  que  l'on  ait  observée  jusqu'ici;  elle  s'est  parfois  rencontrée,
mais  rarement,  dans  les  importations,  et  elle  avait  déjà  été  figurée  comme  type  dans
XtBotanicaî  Registcr  en  1847  (XXXIII,  tab.  23).  L'exemplaire  représenté  ici  faisait
partie  des  collections  de  Louis  Fournier,  à  St-  Barnabe,  près  de  Marseille.
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i)ul  non  des-  Orchidée*
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COELO  GY  N  E  31.  \S  SANCEANA  Rchb.  f.



Q  oelogyne  Massangean  a,  Rchb  f.

GOELOGYNE  de  AI.  MASSAXGE  de  IiOUV.REX.
Caelogyne Massangeana Rchb. f. in Gard. Ckron., new ser., x. p 6^4 (18-8).

udobulles  obpyriformes,  anguleux,  lisses,  verts,  surmontés  de  deux  feuilles,
longs  de  2  à  5  centimètres.  Feuilles  persistantes,  pétiolées,  un  peu  plissées,
elliptiques-lancéolées,  >ns  très  variables,  les  plus  grandes

atteignant  jusque  5  décimètres  de  longueur  sur  une  largeur  de  12  à
15  centimètres.  Grappe  simple,  pendante,  multiflore,  naissant  de  la

«V^i  base  des  pseudobulbes,  plus  longue  que  les  feuilles,  à  pédoncule
mmun  d'un  vert  pâle  portant  des  poils  noirâtres  très  courts.  Bractées

rXJ^^fc  ovales-oblongues,  obtuses,  un  peu  ventrues,  d'un  brun  rougeâtre,
égalant  au  plus  la  moitié  de  la  longueur  de  l'ovaire  avec  le  pédicelle.

Fleurs  larges  de  6  à  7  centimètres.  Sépales  et  pétales  étalés,  brusquement
aigus,  d'un  jaune  d'ocr  es  sur  le  dos,
les  pétales  linéaires-oblongs.  Labelle  un  peu  plus  court  que  les  sépales  laté-
raux,  largement  ovale-arrondi  dans  son  ensemble,  un  peu  cordé  à  la  base,

profondément  trilobé  ;  lobes  latéraux  arrondis,  dressés,  blanchâtres  en  dehors,
et  obliquent  I  la  face  interne;lobe  terminal  quadrangulaire,



Iles  partent  trois  crûtes  longitudinales  à  bords  denticu
scendent  jusqu'à  la  base  du  labelle.  Colonne  ___
:  e,triquètre,  d'un  jaune  pâle  sur  le  dos  et
mi  avant,  longue  de  2  centimètres.
£  espèce  a  été  introduite  par  Jacob-Makoy

■ ngiu

[.  D.  Massa  N'GE  DE  Louvrex,  orchidorhile  au  château
ï  Baillonviville,  près  de  Marche.

rintemps.  Nous  sommes  redevables  à  M.  Lubbers,  chef  des
altures  du  Jardin  botanique  de  Bruxelles,  de  l'exemplaire  que
ous  avons  décrit  et  figuré.
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Q  oelogyne  pandurata  ,  Ldi.

COELOGYNE  EN  FORME  DE  VIOLON

Rhizome  très  robuste,  rampant,  produisant  des  pseudobulbes  ovoïdes  ou  ovoïdes-
oblongs,  comprimés,  surmontés  de  deux  feuilles,  longs  de  8  à  12  cm.  Feuilles
dressées-étalées,  rigides,  largement  lancéolées,  aiguës,  atténuées  en  pétiole  à  la
base,  à  5  ou  7  nervures,  plissées,  longues  de  20  à  50  cm.  Pédoncule  commun
naissant  de  la  base  des  pseudobulbes,  robuste,  cylindrique,  vert,  environ  aussi  long
que  les  feuilles,  formant  dans  sa  partie  supérieure  une  grappe  penchée  ou  pendante,
assez  lâche,  pluri-multiflore.  Bractées  persistantes,  cucullées,  aiguës,  brunâtres  ou
verdàtres,  environ  aussi  longues  que  les  pédicelles.  Fleurs  odorantes,  atteignant
jusque  10  cm.  de  diamètre.  Sépales  aigus,  d'un  vert  pâle,  carénés  sur  le  dos,  le
supérieur  plus  large,  à  sommet  incurvé,  oblong-lancéolé,  marqué  de  11  nervures,
les  latéraux  pendants,  linéaires  obiongs,  à  5  nervures.  Pétales  étalés,  lancéolés-
subspathulés,  aigus,  longuement  atténués  à  la  base,  falciformes,  d'un  vert  pâle.



Labelle  plus  court  que  les  sépales,  d'un  vert  clair  un  peu  jaunâtre,  trilobé  ;  lobes
latéraux  basilaires,  dressés,  ovales-triangulaires,  obtus,  réticulés  et  mouchetés  de
brun  noirâtre;  lobe  terminal  beaucoup  plus  grand,  panduriforme,  plus  ou  moins
échancré  au  sommet,  à  bords  fortement  crispés-lobules,  souvent  en  grande  partie
recouvert  par  une  macule  triangulaire  d'un  noir  de  charbon  et  à  gorge  réticulée  de
même  couleur;  disque  traversé  par  deux  crêtes  longitudinales  dentées.  Colonne  verte,

Cette  espèce  remarquable,  aux  couleurs  si  étranges,  a  été  découverte  en  1852  par
Hugh  Lgw,  dans  l'île  de  Bornéo,  état  de  Sarawak,  où  elle  croît  communément  dans

les  jungles,  sur  les  arbres  et  les  arbustes  qui  surplombent  les  cours  d'eau.  Elle  a  été
recueillie  plus  récemment  dans  diverses  autres  parties  de  la  même  île,  ainsi  que
dans  l'Etat  de  Pérak  (Inde  anglaise),  où  elle  s'élève  à  1  100-1200  mètres  d'altitude.

On  signale  sa  première  floraison  en  Europe  dans  l'établissement  de  Loddiges,  à
Hackney  (Angleterre),  en  1853.  Ses  fleurs  se  montrent  habituellement  en  mai  et  juin.

Notre  planche  a  été  peinte  chez  feu  Louis  Fournier,  à  St-Barnabé,  près  de
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COELOGYNE  MINIATA,Li,



Qoelogyne  miniata  Lindi.

Q ynonyme. — CMonantkera miniata Bu.

Petite  plante  à  bulbes  oblongs,  obscurément  tétragones,  se  développant  assez
distant  sur  un  rhizome  portant  des  racines  et  des  gaines  scarieuses;  bulbes  sur-
montes  de  deux  feuilles  lancéolées.  Racèmes  dressés,  naissant  à  la  base  du  bulbe
pauciflores;  fleurs  rouges  à  sépales  aigus,'  les  sépales  latéraux,  nettement  carénés
sur  le  dos,  labelle  portant  sur  le  disque  deux  crêtes  saillantes.

Ce  petit  Coelogyne,  très  curieux,  est  un  épiphyte  de  la  forêt  de  Java  où  il  fut
trouvé  d'abord  sur  les  arbres  des  forêts  du  Gede  et  du  Salak.  La  plante  qui  a  servi  de
modèle  a  notre  planche,  nous  a  été  fournie,  en  1904,  par  M.  le  baron  von  Fursten-
berg,  dont  les  collections  d'orchidées  rares  sont  bien  connues.  Nous  nous  empressons
de  remercier  M.  le  baron  von  FURSTENBERG  de  nous  avoir  envoyé  cette  curieuse
petite  plante,  très  rare  dans  les  collections  d'orchidées,  ou  elle  n'est  admise  que  par  la
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